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Dans la monumentale biographie que Skidelsky a consacrée à Keynes figure un passage énigmatique pour ne pas dire étrange. Selon Skidelsky, John Rogers Commons « représenterait une influence importante, bien que méconnue, sur Keynes » [Skidelsky, 1992, p. 229] 
. Cette impression d’étrangeté est amplifiée par les propos tenus par Keynes lui-même dans une missive orpheline à J-R.Commons. Dans cette lettre Keynes écrit, en effet, « il me semble qu’il n’y a pas d’autre économiste avec qui je me sente en tel authentique accord avec la façon de penser » 
. En forçant quelque peu le trait, on pourrait considérer que les propos de Keynes vont au-delà de l’expression de la simple amabilité ou d’une proximité de pensée certaine, mais laissent entendre une communauté pour ne pas dire une communion d’esprit ! Le passage de Skidelsky ainsi que les propos épistolaires de Keynes soulèvent une multitude de questions : d’abord, à quel moment et de quelle manière les relations entre Keynes et Commons se sont-elles nouées ? Ensuite, si effectivement, influence de Commons sur Keynes il y a eu, à quel niveau doit-on la situer ? et enfin, dans la mesure où Commons représente l’une des figures centrales de l’Institutionnalisme Historique Américain et au-delà des rapports de Commons et Keynes, peut-on considérer que l’influence exercée par Commons autorise à considérer que non seulement les institutions occupent une place centrale dans la pensée économique de Keynes, mais que sa conception des institutions est elle-même singulière ? C’est la nécessité de répondre à l’ensemble de ces questions qui justifie l’intérêt de ce papier. A notre sens, il faut envisager désormais sérieusement, à travers ce que nous appelons l’hypothèse Commons, une relecture de l’évolution de la pensée économique de Keynes à la lumière de l’influence de l’Institutionnalisme Historique Américain en général et de celle de Commons en particulier. Cette relecture doit permettre de repenser les idées économiques de Keynes dans l’optique de l’action collective comme une parmi les voies incontournables de la résolution du « problème économique » des économies capitalistes modernes afin de promouvoir un capitalisme raisonnable. Cette voie, qui prend acte des dynamiques des conflits et des compromis, passe nécessairement par les institutions comme entités de médiation à la fois entre le niveau macro-économique et le niveau micro-économique et entre les groupes d’acteurs économiques et l’État. On est très loin des approches (néo-)autrichiennes ou néo-institutionnalistes.

� Voir également Skidelsky [2003, p. p. 368].


� « There seems to me to be no another economist with whose general way of thinking I feel myself in such genuine accord », lettre de Keynes à Commons du 26 avril 1927 in Commons, J.R [1982], John Rodger Commons Papers (archives), Madison, State Historical Society Wisconsin.
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